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S’engager… pour l’avenir  

 

La seule chose qu’on n’est sûr de ne pas réussir est celle qu’on ne tente pas 

 (Paul Emile Victor) 

 

Nous aurions pu faire de la citation de ce célèbre explorateur du XXe siècle qu’était Paul-Emile 

Victor, défenseur de l’environnement de l’homme avant l’heure, notre devise : Que de chemin avons-

nous parcouru en 22 ans d’Estuaire ! À toujours tenter plus… et pourtant, à toujours rester fidèle à 

une même ligne de conduite : concilier l’homme et la nature. 

 

D’une poignée d’amoureux d’un talmondais seulement circonscrit au territoire estuarien et à 

l’activité ostréicole, au départ de notre association, nous voilà presque à jouer avec les grands ! Non 

que nous soyons déjà grand, mais simplement pour avoir oser... Comme, quand dans les années 

2000, nous avons partagé des actions avec le BRGM, la Communauté de Communes du Pays de 

Quimperlé, le Conseil Général du Finistère, le Cornwall County Council et bien d’autres acteurs 

britanniques ou irlandais dans le cadre du projet européen Cycleau ! Nous n’avons pas 

nécessairement toujours été très bons mais nous avons appris et respecté jusqu’au bout notre 

engagement. Et au final, nous avons réussi ce que nous avions tenté. Je pourrais en dire autant des 

programmes leader qui ont suivi ou du Life dans lequel nous sommes actuellement prestataire 

associés pour le compte de l’Agence des Aires Marines protégées.  

 

Plus encore, nous avons aussi osé l’aventure des sciences participatives auxquelles nous croyons 

fermement et pour lesquelles nous sommes présents au niveau national avec nos deux observatoires :  

celui des Bourdons et celui des Vers Luisants, associés ainsi aux grands noms que sont ceux du 

Muséum national d’Histoire naturel et du CNRS.  Aujourd’hui, nos observatoires « pèsent » environ 

10% des observatoires de la biodiversité en France ! Plus de 5000 observateurs, sur toute la France, y 

participent !  

 

Ainsi avons-nous tenté et peut-être réussi cette nouvelle aventure ; et nous ferons peut-être encore 

mieux l’année prochaine pour la défense et la connaissance de notre biodiversité ; pour le 

développement des sciences participatives qui rendent l’homme acteur et porteur d’informations 

essentielles pour la protection de la nature ; pour mieux communiquer et sensibiliser sur nos actions, 

notre conception de l’environnement. Tous ensemble, nous pourrons tellement faire et tenter plus 

encore. 
 

 

  

Daniel Verfaillie,  

Fondé de pouvoir du GAE. 
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Les 100 ans de l’ostréiculture talmondaise                                                 (Roxane Carrey) 

Dimanche 9 août étaient célébrés les 100 ans de l’ostréiculture Talmondaise.  

La première concession ostréicole fut ainsi attribuée en 1915 ; probablement sur la commune 

de Jard sur Mer et vraisemblablement sur le lieux dit des Grottes. Les auteurs de l’entre-deux-

guerres évoquent dans l’estuaire du Payré, des zones de roches situées sur la commune de Jard 

sur Mer ! Seul ce site correspond à la description sommaire qui en est ainsi faite. 

A l’occasion de cet anniversaire, plusieurs activités ont pris place sur le port de la Guittière afin de 

faire découvrir le monde de l’ostréiculture au grand public.  

 

Les professionnels présents sur le port ont ouvert les portes de leur entreprise pour proposer 

différentes animations telles que la visite des parcs en kayak, l’initiation à l’ouverture des huîtres, la 

pêche d’une manne dans un bassin ou encore un jeu-concours consistant à deviner le poids et l’âge d’une 

huître. Cet évènement festif a également été l’occasion de faire découvrir les savoir-faire locaux dans le 

cadre d’un petit marché de producteurs, orienté principalement vers l’agriculture biologique et les circuits 

courts. Les promeneurs ont pu se régaler de confitures de roses, de miel et autres mets raffinés, 

découvrir les différentes utilisations de la spiruline et se délecter des prises de vue aériennes de 

l’estuaire du Payré. 

Un petit vin d’honneur en présence des Conseillers Généraux du canton et des 

Présidents du Symptamm et de l’Office de Tourisme en particulier. 

Jazz à volonté à écouter sans modération... Marché de petits producteurs… vin, sel, miel et autres.  

Une belle expérience, qui, espé-

rons-le, sera peut-être suivie d’u-

ne longue série de fêtes de l’os-

tréiculture locale ! Pourquoi pas ? 

Si l’on revenait effectivement 

quelques dizaines d’années en ar-

rière, une fête des Huitres avait 

bien lieu tous les ans ; et bien 

avant que la fête des moules 

n’existe ! 

D’ailleurs, vous pensez sans dou-

te aussi que les moules, c’est l’Ai-

guillon... 40km plus dans le sud ; 

pas Talmont ! En fait, les élevages 

de moules ont existé aussi sur 

notre Bassin... jusqu’en 1939 ! 

Mais ça, c’est une autre histoire. 
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Les casiers (suite) 
 

Casiers couverts ou non ?   
 

Autre particularisme du site talmondais, la couverture de protection (réalisée avec un rouleau de grillage 

plastique) ne se généralisera là aussi, qu’après les années 70. Ailleurs, cette technique semblait en vigueur 

depuis assez longtemps déjà. Sur d’autres bassins, des techniques différentes ont aussi été utilisées plus 

tôt comme en témoignent ces reproductions de cartes postales, hélas non datées. 

Quant aux fonds, à Talmont comme sur les autres bassins, 

on les trouve suivant les époques en lattes de pin coaltarées, 

en grillage métallique galvanisé ou comme actuellement en 

grillage plastique avec des mailles adaptées à la taille des 

huitres. 
 

Et face aux courants ? 
 

Les casiers étaient disposés et fixés sur des rampes en 

bois, directement sur des pieux enfoncés dans le sol ou - 

comme c’est toujours le cas aujourd’hui sur le Bassin de 

Talmont - posés et fixés sur des barres de fer maintenues 

par des pointes galvanisées de 125 ou plus sur des pieux de châtaignier. Les moyens d’enfoncement des 

pieux différaient suivant le sol. Sur le site talmondais aux fonds essentiellement sableux, c’est à l’aide d’une 

lance et d’une motopompe que les pieux étaient et sont encore enfoncés. 

 

100 ans d’histoire (et plus) (2ème partie) Daniel Verfaillie  

Casiers (ambulances) sur le bassin d’Arcachon - carte postale non datée (notrefamille.com) 

Casiers et grillage de protection (Marteil,1979)  

et casiers dans l’estuaire du Payré (2003) 

 

 

57 42 

 

   Si les chantiers fixes permettaient de maintenir fermement les 

casiers aux rampes, l’utilisation de casiers à pied, (comme c’était 

autrefois le cas dans les chenaux du Payré) n’offrait pas de garantie 

contre les courants et les effets de houle. Les casiers étaient 

alors lestés par des moellons posés sur les coins. L’arrivée des 

chantiers y mit fin bien sûr.   

Cette pose de moellons 

n’a pu être attestée sur 

aucun autre site français. 

 

Chantier fixe avec casiers (les pieux sont enfoncés au moins sur 1/3 de leur longueur totale) 
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Et la taille ? 
 

On l’a vu précédemment dans  le descriptif de Louis Marteil, inspiré par de Maluquer, les 

casiers mesurent environ 2 m de long pour 0.80 à 0.65 m de large. La plupart des 

renseignements collectés montre que ces tailles sont souvent celles en vigueur un peu partout et 

aussi sur le bassin de Talmont. Toutefois, une reproduction de carte postale du Bassin de 

Marennes a retenu notre attention. Ces casiers sont effectivement encore plus grands ; sans 

doute 3 m. pour une largeur de 0.80 ou 1 m. 

Dans de nombreux exemples, comme en témoignent quelques représentations, certaines fois, les casiers 

sont cloisonnés pour éviter que les huitres ne soient toutes poussées sur une même extrémité sous l’effet 

des courants ; mais aussi, comme dans ces deux exemples, le cloisonnement s’explique également pour 

renforcer la structure. 

Il ne semble pas que de tels exemples de cloisonnements aient été utilisés dans les chenaux du Payré. 

 
 
 

Casiers lestés (chenal du l’Ile Bernard vers 1960) 

Casiers en Australie - 2007 - (shellfishculture.com.au)  Casiers du Bassin de Marennes - carte postale non datée - (delcampe.net) 

Crochets à casiers. 

Autrefois, les huitres élevées en casier étaient pêchées 

en ramenant les casiers à la cabane ; aujourd’hui, elles y 

sont pêchées en mannes et les casiers restent à demeure. 

  
Casiers sur chantier fixe  sur le chenal de l’Ile-Bernard 

(Ets ostréicole Raymond Bulteau dans les années 1980) 

Casiers lattés avant coaltarage 
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Une de nos associations : Les Ateliers de l’estuaire 

* Ne sont pas comptabilisées, les animations collectives comme les Journées de l’environnement pour les enfants 

du Pays né de la mer (Luçon, St Michel en l’Herm…) ou d’autres manifestations touchant au jeune public. 

  centre PEP du Porteau 

  scolaires 

Dune + Chasse au trésor et Conche (jardinage « bio » sur les dunes du Port avec le Groupe Scolaire du Payré) 
font à peu près la moitié de nos animations… loin devant les animations classiques qui étaient les nôtres par le passé 
(ostréiculture, viviers ou pêche à pied). 

La progression du nombre d’animations reste importante (+ 9% par an) depuis la création des Ateliers de l’estuaire 
(ou même avant quand ces activités étaient du ressort du GAE). 

9% 3%
9%

4%

36%

12%

5%

6%
9%

7%

Titre du graphique

randonnée ostréiculture viviers

pêche à pied dune + jeu conche

tournée du facteur landart autres

déchets  littoraux

9% 3%

9%

4%

36%

12%

5%

6%
9%

7%

répartition par activité
randonnée ostréiculture

viviers pêche à pied

dune + jeu conche

tournée du facteur landart

autres déchets  littoraux

2200

3600

4000

évolution du nombre 
des animations

202020

58%

42%

Les Ateliers de l’estuaire sont une association membre de la fédération GAE, dédiée à l’éducation à l’environnement. 
Elle a été déclarée le 4 septembre 2001et a connu plusieurs présidents ; successivement : Lionel BARBEREAU lors de sa 

création ; Marylène VILLIERS-GAUTREAU en 2007 puis Evelyne PETITGAS depuis 2013. 
 

La composition de son actuel Conseil d’Administration (confondu avec le Bureau) est ainsi faite : 
 

 Présidente : Evelyne PETITGAS 
 Secrétaire : Marylène VILLIERS-GAUTREAU 
 Trésorier : Daniel VERFAILLIE 
 

Son exercice comptable, calé sur celui du GAE va du 1er février au 31 janvier.  
 

Les Ateliers de l’estuaire n’ont pas de salarié en propre mais ils font partie cependant du groupement d’employeurs interne 
Ge-Ole qui dispose à l’année d’un salarié à mi-temps mais peut aussi recevoir des renforts du GAE, d’Ostréanie ou de 
bénévoles formés. 

 
2015/2016 : Un bilan largement positif !  
 

L’exercice 2015/2016 n’est pas encore terminé, certes, mais l’essentiel est fait ! Avec une moyenne d’animation d’1 heure 30, 
ce sera plus de 4 000 scolaires* qui auront bénéficié des animations de notre structure d’éducation à l’environnement ; 
essentiellement issus du primaire et de maternelle dont plus de 10% d’élèves talmondais. 

 
 
 
 

Rencontre… avec le marais salé de la Guittière ! (type Rando). 
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 Atelier  « Dune et Chasse au trésor »  (1h à 2h avec jeu)
- Etude du milieu dunaire (déambulation de la plage à la dune boisée) 

- Jeu « SOS dune ! » : recherche d’indices sur la dune, orientation à 

partir d’une carte, résolution d’une énigme qui mène à un trésor. 

  
Bonus : 
Fiche de tri des composants d’une 
laisse de mer  
Plaquette « Gardien des Dunes » : 
bilan de la visite 
Fiche pour fabriquer une maquette 
de dune 

Axes pédagogiques : 

=> Lecture d’une carte 
=> Protection de l’environnement 
=> Caractéristique d’un milieu, parts  
de l’homme et de la nature dans sa modification. 
=> Adaptation de la faune et de la flore à son environnement. 
=> Adapter son mode de déplacement à son environnement 

La visite et le jeu  

peuvent être organisés  

indépendamment  

L’animation la plus demandée : 
Dune et Chasse au trésor  

avec 38% 

La nouveauté 2015 : 
La Tournée du facteur (5%) 

...et en préparation : un atelier « abeilles solitaires et guêpes fouisseuses au cœur 
du massif dunaire du Port de la Guittière » ; avec fabrication de nichoirs à abeilles ! 

 

Le mot de la Présidente… 

Cette année, de plus en plus d’écoles (de la maternelle 
au lycée) ont participé aux animations proposées par les 
Ateliers de l’estuaire ; ce qui témoigne à la fois de 
l’intérêt des thématiques et de la qualité des animations 
proposées. 

En sensibilisant dès le plus jeune âge au monde qui 
nous entoure, on facilite ainsi le passage vers de futurs 
acteurs de la protection de l’environnement ; d’où 
l’intérêt évident de développer et renforcer de telles 
actions. Le second élément de la charte (éthique) de 
cadrage du Groupe Associatif Estuaire ne prétend-il pas 
que « l’’avenir du patrimoine naturel dépend à terme, 
essentiellement de la sensibilisation du public et de 
l’éducation à l’environnement » ? C’est ainsi ce à quoi 
nous nous employons. 

C’est pourquoi, dans les années à venir, nous aurons 
donc à cœur de développer ces animations et d’en faire 
profiter le plus grand nombre. 

Evelyne Petitgas 

Evelyne PETITGAS, présidente 
en exercice de notre association : 

« Les Ateliers de l’estuaire ». 

 

Evelyne est une enseignante, 
jeune retraitée (depuis septembre 
dernier seulement).  

 

Elle a ainsi débuté sa carrière 
professionnelle en 1976 ! Et a 
occupé un poste au Groupe 

Scolaire de Talmont (maternelle) depuis 1997. Autant dire 
que l’éducation… (à l’environnement ou pas) elle connait. 

Également native de la commune de Talmont, (Saint 
Hilaire de Talmont à l’époque et si l’on oublie le passage en 
maternité), elle est fille d’ostréiculteurs du Port de la 
Guittière (Joseph et Odile Chabot). 

 

Adhérente à  « Estuaire » dès 1993, au lendemain de sa 
création, elle y a occupé diverses fonctions.  

Outre son rôle de Présidente des Ateliers de l’estuaire, 
elle est aussi la Trésorière 
de la fédération «Groupe 
Associatif Estuaire ». 
 

« La tournée du facteur » (1h30) 
 Jeu d’orientation :  

Enquête au village du Port de la Guittière  

Partir à la recherche d’indices visuels :  

caractéristiques architecturales, botaniques, sécurité routière, 

l’activité ostréicole, traces du passé... 

Axes pédagogiques : 

 => Lecture d’un plan, lecture d’images  
 => Découverte d’un milieu rural tourné vers l’ostréiculture 
 => Sécurité routière 
 => Travail d’équipe 

 

A partir de la grande section. Prévoir un accompagnateur  par groupe d’enfants 
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 Des lumières dans la nuit (suite) Lise Sannipoli 

Pour la première fois depuis le lancement de 

l’Observatoire des vers luisants le 11 mai dernier, 
des missions spéciales ont été menées en 

complément de l’enquête « Un ver luisant dans 
mon jardin ? ». Consistant à réaliser une 

promenade nocturne (une heure après le coucher 

du soleil) à proximité de chez soi, ces missions 
spéciales visent notamment à accompagner les 

observateurs hors de leur jardin à la recherche de 
vers luisants et lucioles.  

 

Les sorties se sont déroulées du 30 juin au 13 

septembre 2015. L’initiative a rassemblé plus de 
500 participants à travers toute la France 

métropolitaine et a permis à ce jour l’observation 

de 1 256 vers luisants et lucioles sur près de 
570 km parcourus à travers des milieux variés 

(forêt, champs, prairie, ville, garrigue, dune, etc.). 
Vous pouvez dès à présent vous préinscrire sur 

notre site internet pour les missions spéciales 2016 

et nous établirons ensemble votre mission ; vous 
recevrez alors par email une fiche comprenant une 

carte et un protocole simple pour vous guider 
durant votre sortie.  

 

Ces missions sont ouvertes à tout public 

(naturaliste ou non). Alors n’hésitez plus, venez 

vivre une sortie entre amis ou en famille à la 
(re)découverte de ces lumières vertes qui 

émerveilleront petits et grands.  
 

Pour toute information complémentaire ou en 
cas de difficultés pour vous inscrire, contactez nous 

par mail (ovl.france@gmail.com) ou par téléphone 
au 07.83.43.62.36. 

 
 

Un grand merci à tous les participants que nous espérons revoir l’année prochaine pour de nouvelles 
missions ! 

Exemple de fiche transmise aux participants 

 Vers un nouveau projet « insecte » ?  

 

Déposée auprès de la Région des Pays de la Loire dans le cadre de ses appels à projet, notre demande vient d’en recevoir un avis 
favorable, avant une décision, souhaitons-le, définitive prochaine. Elle concerne la « Validation des Odonates - de manière raccourcie, 
les libellules - comme bio-indicateurs qualitatifs des zones humides et masse d’eau ». 

 

Le projet et ses objectifs  

 Caractériser l’état de santé des zones humides par l’étude d’un bio-
indicateur : les Odonates  

 Renforcer la prise en compte des Odonates par les collectivités 
locales et les conseiller en termes de gestion des sites  

 Favoriser les échanges avec les associations régionales afin 
d’améliorer les connaissances des Odonates de Vendée  

 Sensibiliser le grand public à la préservation des zones humides et 
de leur biodiversité. Le projet s’étendra sur une période de trois ans 
(2016-2018) sur l’ensemble du territoire de la Communauté de 
communes du Talmondais. 
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  Quand posent les bourdons...  Justine Vallée - Lise Sannipoli 

Notre premier concours photo : « Le monde des bourdons » 

 
Cet été, l’Observatoire des bourdons a lancé un concours photo du 15 juillet au 20 septembre ouvert à 

tous les observateurs de France métropolitaine. Au total, nous avons reçu plus de 400 photos hautes en 
couleurs de ce pollinisateur. 

Un jury s’est réuni pour désigner les cinq photos gagnantes. Ce jury est composé d’un représentant de l’ONG Noé 

Conservation, de la Fondation Nicolas Hulot pour la Nature et l’Homme, du Muséum national d’Histoire 
naturelle, de l’entreprise Veolia et du Groupe Associatif Estuaire. 

Les cinq photos gagnantes seront primées et inclues dans les expositions futures de l’Observatoire des bourdons.  
 

 
 

 

 
 

 

     L'hiver approche ; les bourdons ont sûrement 

déserté votre jardin mais pour ne pas les oublier, 

n'hésitez pas à vous inscrire aux entraînements à la 

reconnaissance des bourdons. Pendant 1/2h, vous 

apprendrez à identifier les bourdons à partir de 

photos que nous vous enverrons par messagerie 

instantanée.  

Inscrivez-vous sur le site de l'Observatoire des 

Bourdons dans l'onglet « Je veux participer 

immédiatement ! »  puis « s’entraîner ». 

 

N°46 : Sylvie PEJOT 
Vote Veolia 

N°194 : Michelle ROUET  
Vote Fondation Nicolas Hulot 

N°368 : Claire ROBERT 
Vote Muséum national d’Histoire naturelle N° 268 Nicole SEGAUD 

Vote GAE 

N°191 : michelle ROUET 
Vote Noé Conservation 
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     Le dimanche 4 octobre, le Groupe Associatif Estuaire participait à la Fête de la 

citrouille de 10h à 18h30 au Potager Extraordinaire, à la Mothe-Achard. Entre concours 

des plus grosses cucurbitacées de France et vente de fruits et légumes du jardin, les 

visiteurs ont pu aussi découvrir l’association et ses observatoires (bourdons et vers 

luisants) au travers d’affiches et de jeux. 

 … Le GAE à la Fête de la citrouille  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les cucurbitacées (les citrouilles, les courges et autres courgettes mais aussi les coloquintes, les melons, les 
pastèques, les concombres…) se reproduisent à l’aide de fleurs mâles et femelles séparées ; mais celles-ci sont  
portées sur un même pied. Les fleurs femelles se repèrent facilement car elles portent à leur base l’ovaire 
ressemblant au fruit de l’espèce… en miniature.    

 

La fécondation des cucurbitacées se fait majoritairement par le biais des insectes pollinisateurs et 
plus particulièrement des abeilles et bourdons. Selon une étude présentée par le ministère de 
l’Agriculture du Canada, évoquant le cas de ces plantes, « chaque fleur femelle doit être visitée de 
15 à 20 fois par des insectes pour être convenablement fécondée »...et parmi ces derniers, les 

abeilles et bourdons sont de loin les plus performants ! Vous voyez-là un lien évident avec notre 

présence à la Fête de la Citrouille.  
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Infos d’Estuaire... 

 Nouveaux outils de communicationNouveaux outils de communicationNouveaux outils de communication   
   
Depuis cette fin d’été, nous nous sommes équipés en nouveau matériel de communication (ici un 

roll-up de plus de 2 mètres et qui est actuellement installé à l’intérieur de la pièce d’entrée du siège 
de notre fédération, rue de Louza). 

2 autres roll-up ont aussi été commandés (et reçus) pour 
mieux communiquer sur nos deux observatoires lors des 
manifestations sur lesquelles nous sommes présents ; mais 
aussi une colonne porte-documents pliable (dans une valise) et 
des tabliers pour les animateurs lors des différentes 
manifestations auxquelles nous participons. 

 

Bientôt un autre logo ? Du moins pourrait-
on le penser si on prend en considération la 
nouvelle déclinaison graphique de notre logo, 
telle qu’affichée en haut des roll-up…  

 

La Fête de la Science est une manifestation nationale destinée à promouvoir la Culture Scientifique et 

Technique et à favoriser, dans un cadre festif, les échanges entre la science et la société. 

Pour cette 24ème édition de la Fête de la Science, le Groupe Associatif Estuaire était présent au Village 

des sciences du Centre Beautour près de la Roche-sur-Yon avec de nombreuses autres structures. 
 

Nous avons ainsi rencontrer de nom-

breux jeunes (et moins jeunes) pour déve-

lopper leur penchant scientifique par l’ob-

servation de la biodiversité dite 

« ordinaire ». Les pollinisateurs et vers 

luisants ont été mis à l’honneur sur notre 

stand pendant toute la durée de la mani-

festation soit du 6 au 10 octobre derniers. 

La fête de la Science ! 

… LIFE 

 

Estran, pêche récréative et sensibilisation 

 

Le Groupe Associatif Estuaire est prestataire de l'Agence des 
Aires Marines Protégées sur le programme européen Life+ 
« Pêche à pied de loisir » depuis 2014. Notre territoire d'action 
s'étend du Port de Bourgenay à la pointe de l'Aiguillon.  

L’année 2015 se terminant bientôt, c’est l’occasion aux 
acteurs de programme Life+ Pêche à pied de se réunir et d’établir 
un bilan sur cette année. C’est pourquoi le Groupe Associatif 
Estuaire participera au 2ème colloque thématique du projet Life+ 
Pêche à Pied de loisir du 17 au 19 novembre à la Rochelle.  

Pendant ces quelques jours, des groupes de travail vont 
s’interroger, partager et évaluer ensemble les méthodes et 
expériences autour de la pédagogie et de la sensibilisation 
associées à la pêche à pied de loisir. 

 

Aux côtés de Justine Vallée et 

de Lise Sannipoli, une nouvelle 

venue :  

Alicia BOUVET 

 

 

 

Venant d’un milieu rural, j’ai toujours été proche 

de la nature. Mes études et l’obtention d’un 

Master en Gestion et Conservation de la 

Biodiversité m’ont permis de concilier ma passion 

et mon futur travail. C’est ainsi que ma route a 

croisé celle du Groupe associatif ESTUAIRE et 

l’Observatoire de bourdons que je me ferai une 

joie d’animer pour et avec vous.  

J’espère rapidement vous rencontrer 

virtuellement ou en chair et en os ! 

Et si vous souhaitez nous voir participer à une manifestation près de chez vous, n’hésitez pas à nous contacter! 
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Si vraiment vous voulez nous aider, alors adhérez ou faites adhérer vos amis ! 
 
 

GROUPE ASSOCIATIF ESTUAIRE : rue de Louza  - Le Port de la Guittière 85440 TALMONT SAINT HILAIRE / 02 51 20 74 85 / estuaire@mac.com 
 

les sites d’Estuaire : www.estuaire.net, www.sentinelledelestuaire.fr et www.maisondelestuaire.fr    
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Mots croisés et insectes 
 

Horizontal   
 

1 : Criquets - 2 : Architecture en rayon - 3 : La clé-

matite du botaniste - 4 : Elément chargé chimique-

ment ; thymus de veau - 5 : Ceinture jaune ; posses-

sion familière - 6 : De la lèvre - 7 : Relie des pierres ; 

ancienne monnaie en botte - 8 : volume forestier ; 

dans. 
 

Vertical   
 

 a : Des lumières dans les airs - b : Coup au tennis ; 

au centre du centre - c : Une phase larvaire   - d : 

Mélange atmosphérique - e : Sacré pour Ramsès - f : 

La proie préférée de Grosminet - g : Drôle de mou-

che - h : Les siens ; traite le cuir mais aussi les 

piqûres d’insectes. 

  Infos et détente ! 
 

Vers notre intégration dans le cadre de l’économie sociale et solidaire ! 
 

En décidant du passage de notre structure Ostréanie sous statut SCIC (Société Coopérative d’Intérêt Collectif ) courant 2016 ; 

en créant et déposant un produit éthique (traditionnel et éco-responsable) destiné in fine à rejoindre le rayon des produits 

éthiques, traditionnels et de circuit court avec notre marque « Papillon bleu », nous nous sommes ainsi engagés sur la voie de 

l’économie sociale et solidaire. 

Un projet collectif : La SCIC va pouvoir ainsi permettre aux salariés de mieux s’intégrer au projet d’Ostréanie en prenant 

pleinement part aux décisions et aux résultats. Ostréanie doit aussi être leur entreprise. La SCIC va aussi redonner aux 

administrateurs la capacité d’être des acteurs à part entière avec une nouvelle gouvernance. Enfin, ce type de structure va 

également permettre l’intégration d’autres acteurs, répartis en différents collèges (clients, financeurs, bénévoles…). 

Un projet utile :  d’ici quelques années, Ostréanie va rester la seule entreprise du Bassin pouvant être qualifiée d’éleveur - 

c’est-à-dire vendant à l’élevage : par la disparition des unes sans qu’elles ne soient remplacées ou par le basculement des autres 

vers une activité plus marchande. Avoir une structure d’élevage sur place, susceptible de fournir des produits d’élevage 

essentiellement locaux est important, tant pour les entreprises marchandes du site que pour une part importante de la clientèle qui 

vient acheter dans son  esprit une huitre réellement du cru ! 

Un projet de territoire : il est en fait important pour un site à l’attractivité évidente - touristique en particulier - que le paysage 

ostréicole ne soit pas fait que de revendeurs majoritairement. La légitimité professionnelle de l’estuaire en pâtirait évidemment. 

On n’imaginerait pas, par exemple, Saint-Emilion avec essentiellement des revendeurs de vins et quasiment aucun producteur !  

Un projet éthique : avec notre marque qui obéit à un cahier des charges exigeant et à disposition des consommateurs, avec 

une approche traditionnelle, une production de proximité, des pratiques raisonnées et respectueuses de l’environnement et une 

relative traçabilité, nous nous intégrons indéniablement dans une démarche responsable. 
 

Une demande d’agrément comme entreprise relevant de l’économie sociale et solidaire va ainsi être déposée 

prochainement. 


